
TROIS QUESTIONS À… Philippe MONTANIER, entraîneur de l’USBCO

Beauvaisien pure souche, le
jeune (21 ans) néo-défenseur
boulonnais Romain Élie af-
fronte, ce soir, le club où il a
passé les quatorze premières
années de sa carrière. Mor-
ceaux choisis.

C’est, en effet, à l’AS Beauvais-
Oise que tout a commencé. De
ses premiers pas dès 4 ans jus-
qu’à l’âge de 18 ans, dont deux
saisons au centre de formation,
sous la conduite d’un entraîneur
qui sera ce soir dans le camp d’en
face. L’histoire arrive à son
terme, quand l’ASBO ne lui pro-
pose pas le contrat « pro » qu’il es-
pérait. Déception ravalée, Ro-
main part à Rouen où, recon-
verti de latéral gauche en défen-
seur central, il joue en dix-huit
ans puis en Ligue 2, aux côtés
d’un certain Hubert Fournier :
« Ma première titularisation à Be-
sançon reste mon meilleur souve-
nir. » L’idylle ne durera pas. Les
Normands connaissent deux relé-
gations d’affilée : « Jouer en CFA
aurait été régresser. J’ai donc dé-
cidé d’aller voir ailleurs. »

Raon, par défaut

Contacté par des clubs de D1 et
de D2 portugaises, Romain choi-
sit Raon-l’Étape (National), où il
concilie foot et emploi à mi-
temps de maître d’externat : « Je
m’y sentais bien, mais le courant
ne passait pas trop avec le coach,
et je voulais trouver un club capa-
ble de jouer les premiers rôles. »

Le déclic se produit en février der-
nier, lors de la venue de l’USBCO
dans les Vosges : « Hubert me sui-
vait depuis quelque temps et j’ai vi-
sité les installations à la fin de la
saison. Cherbourg était également
sur les rangs, mais j’ai opté pour
l’USBCO où tout est réuni pour
me permettre de rejouer en L2. »

Contrat fédéral en poche, Ro-
main s’est vite intégré : « Je
connaissais déjà Mathieu Puig, et
comme il règne une super am-
biance dans le groupe, j’ai été
adopté sur le champ. D’autre part,
il n’y a pas photo avec Raon au ni-
veau des infrastructures et de la
qualité des entraînements. » Et
lorsqu’on lui parle accession, il
ne tergiverse pas : « De l’avis gé-
néral, le potentiel est supérieur au
précédent. Nous avons fait un
brillant début mais nous sommes
un peu moins bien actuellement.
J’y trouve deux raisons : d’abord
les blessés, bien qu’on ait les
joueurs pour les suppléer, et le fait

d’être désormais attendus. Les
clubs adverses ont décortiqué no-
tre façon de jouer, d’où la néces-
sité de trouver la parade pour re-
créer l’effet de surprise. Je suis
néanmoins confiant car on a les
qualités pour aller au bout. »

Supporteur de l’OM – « mon rêve
serait d’y jouer » –, Romain a
aussi l’esprit de famille : « Je re-
grette que mon frère Thibault, qui
fut stagiaire pro à Beauvais, n’ait
pas fait la carrière qu’il méritait.
Après une escale au Touquet, il est
parti bosser à Nice où il joue dans
un petit club. » Pour le match de
ce soir, sa motivation est toute
trouvée : « J’ai à cœur de prouver
aux Beauvaisiens qu’ils ont eu
tort de ne pas m’avoir fait
confiance et que j’avais les quali-
tés pour devenir pro. » �

Régis DUBOIS (CLP)

« J’ai à cœur de
prouver aux
Beauvaisiens qu’ils
ont eu tort de ne pas
me faire signer de
contrat pro. »

�Philippe, avez-vous
revu les images
d’Yzeure ?
« Effectivement, et ça n’a fait
que conforter tout ce que l’on
pensait à chaud : jamais, au
grand jamais, on ne doit per-
dre ce match. Même quand on
joue à 10, Yzeure n’a pas une
seule occasion avant la 79e.
C’est vraiment rageant. Mais
bon, on a eu, nous aussi, des
situations qui ont tourné entre
notre faveur alors que c’était
mal engagé. Je pense notam-
ment à Cherbourg et Marti-
gues. »

�Cette deuxième

défaite vous
inquiète-elle ?
« Elle ne me fait pas plaisir
pour les raisons évoquées ci-
avant, mais elle ne m’inquiète
pas dans la mesure où
l’équipe avait retrouvé à
Yzeure de cette belle maîtrise
qu’on avait en début de sai-
son. »

�Et Beauvais ?
« C’est costaud. Contre
Clermont, les Beauvaisiens
font le jeu et se font piéger en
contre. Reste qu’on n’a pas le
choix : ce soir, on doit ga-
gner. » �
PROPOS RECUEILLIS PAR
PHILIPPE CADART

R. Élie : « Je suis venu à l’USBCO
pour retrouver la Ligue 2 »

EFFECTIFS
À Beauvais, Bourabia est touché
aux adducteurs et Zerdab est ab-
sent depuis Vannes (tibia et pé-
roné cassés). À Boulogne, Duca-
tel et Lecointe sont suspendus.
Sont blessés : Mayuma, Loseille,
Marcq, Bonan, Tambouret.
Ph. Montanier a fait appel à An-
quet, un jeune de la B.
USBCO : Ménétrier (Bague) ; Loui-
ron, K. Sankaré, Perrinelle, Bu-
sin, Élie ; Anquet, M. Sankaré, Ra-
maré, Puig, Labbé, Heyman ;
Thil, Liri, Ehouman (?).
Beauvais : Lovergne ; Mortoire,
Citkovic, Denz, Roland ; Dembélé,
Sylva ; Perrier, Arroub, Akouzar-
Da Costa.

À 20 h. Arbitre : M. Rainville.

CONTEXTE
Battus à Yzeure, les Rouge et
Noir, moins performants qu’en dé-
but de saison, doivent se relancer.
Beauvais, surpris chez lui par
Clermont, veut rebondir.

BEAUVAIS
Si l’équipe de Bruno Roux avait
battu Clermont, elle serait 6e. Cela
démontre la qualité d’un groupe
qui avait mal démarré, mais qui en-
chaîna trois victoires contre La-
val, Yzeure et Nîmes. Une autre sé-
rie (Vannes, Cannes, Raon) permit
aux Beauvaisiens de revenir taqui-
ner les premiers.

« On avait retrouvé, à
Yzeure, la maîtrise du
début de saison. »

L’heure des retrouvailles a sonné pour Romain Élie, opposé ce soir au club de ses débuts.

LE MATCH, CE SOIR (20 HEURES)

US BOULOGNE - AS BEAUVAIS
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